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 L'AMPIITHÉATRUM 
SAPIENTIAE ETERNAS 


de Khunraeth 


Nous sommes heureux d'annoncer à 
nos lecteurs, la mise au jour d’une repro- 
duction absolument fidèle de l’œuvre si 
mystérieuse du théosophe de Leipzig, 
dont Eliphas Levi a écrit qu’elle contenait 
toute la science. Dès leurs premières pu- 
blications, les chefs du mouvement occul- 
tiste contemporain, Guaita et Papus, s’oc- 
cupèrent de l'Amphitheatrum et en don- 
nèrent au public quelques planches avec 
de savants et lumineux commentaires. 
C'est ainsi que l’on trouvera dans Au seurl 
du Mystère Vexnlication de la planche 
de la Rose-Croix, et celle du Grand An- 
drogyne hermétique avec une Glose de 
Papus lequel réimprima ensuite Analyse 
de la Rose-Croix dans son Traité métho- 
dique de science occulte ; le D" Marc 
Haven écrivit pour sa thèse de Doctorat- 
en-Kabbale une étudè sur la planche de 
l’Adam-Eve dans le Triangle verbal. 

Enfin le Laboratoire\ hermétique est 
reproduit en téle du 7rarté élémentaire 
de science occulte de Papùs et la Table 
d’Emeraude fut donnée autrehis en prime 
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aux lecteurs de P/nitíation. 
après Gua, que nous entreprendrons 
une ¿tudo bliographique qui ne com- 
porterait fatalement que des récits ; nous 
nous étendrons de préférence sur Pidée 
générale qui a présidé à la confection de 
ces planches laissant à chaque étudiant 
le soin de les interpréter ensuite selon 
ses intuitions, ses études et ses préfé- 
rences. 

La doctrine de Khunruth est essentiel- 
lement trinitaire : elle se résume, pour 
la pratique dans le Laborare et l’Orare, 
tempérés par l’harmonie ( voyez le La- 
boratoire Iermetique) et, pour la théorie 
par le lernaire de la sagesse éternelle : 
Kabbale chretienne, magie divine et phy- 
sique vivante. Mais celle de ces planches 
qui interessera certainement le plus les 
Martinistes est la neuvième et dernière. 

Elle se compose de trois parties : un 
encadrement de vingt-huit maximes ct al- 
légories Satiriques ou morales : une fi- 
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gure centrale représentant la pierre sous 


laquelle gisent les mystères de la Nature, 
et les caricatures des ennemis de Knun- 
rath représenées sous la forme des 
puissances malfaisantes de Pair. Le tout 
est couronné par le pentagramme rayon- 
nant de ieschouah, circonscrivant en son 
centre les deux lettres S et J. 
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Le rocher central exhale dix flammes 
qui sont la Tradition, les Hérioglyphes, 
la Cheirotechnie, les Lois immuables du 
Cosmos, le Consensus philosophique, les 
Noms de choses, les Signatures des cho- 
ses, le Feu spagirique, la Distinction, et 
l’harmonique dont la Pierre philosophale 
est le symbole. 

La fontaine de la vérité universelle 
conle des entrailles de la pierre ; mais 
sa source est gardée par les deux adversal- 
res, le lion rugissant, qui garde le sel 
de la sagesse, et le dragon qui se mord 
la queue, formé du Spiritus Mundi ; 
ily a deux bornes à ce domaine sacré 
qui sont le livre révéle de la Bible, et le 
livre de la Nature ; et deux colonnes 
qui sont l’expérience et la révélation. La 
source des eaux vives part de dessous 
une table de pier: e, ouune étoile formée 
de quatre pyramides symbolise l’antre de 
la Nature, le Saturne universel, se dé- 
composant sur les parois voisines du ro- 
cher en soufl re,sel el mercure. Une pierre 
cubique couronne le tout et elle porte 
l’inscription du tétragramme et des deux 
lettres S. I, maîtres des Ho mon- 
des. 

Ce très court résumé suffira á ceux de 
nos lecteurs quisont déjà au courant des 
choses de l’occultisme à quelle profon- 
deur de sciences ces planches symboli- 
ques font allusion’; c’est lá une belle et 
bonne œuvre par laquelle n 
mes convaincu que les Docicurs Marc 
Haven et Papus ont mépé la recon 
naissance de tous les chercheurs avides 
de vérité. SEDIR. 


“ÉTUDES CELTIQUES 


(Suite et fin). 

énéralités. — De l'importance 
des Etudes celtiques. — Impul- 
sions données à ces éiudes à 
diverses époques (suite). 


Aujourd'hui que tout semble s'eflon- 
drer autour de nous, il est consolant de 


jeter un regard en arriére et de voir que 
la race Celtique, malgré d'apparentesdéca- 
dences, ou plutôt de momentanées défail- 
lances dues aux invasions étrangères, 
conserva longtemps sa puissante vitalité 
alors qu'autour d'elle s'écroulaient les 
brillants empires qu’elle vit naître. Peut- 
étre, puisant daus les antiques traditions, 
dans la Cevóe de léurs 
pères, les Celtes abátardis y trouveraient- 
ils les forces qui leur donneraient un 
regain de vie. 

Espérons que ce rêve! I, qui semble 
sonner actuellement, aura des échos (1) 
et que les appels d'Amo, le soldat des 
nobles causes, ne resteront pas sans 
effe!. 

Jl y a páture pour tous, dans les étu- 
des; le philosophe y trouvera la philoso- 
phie qui manque á notre époque, qui ne 
se contente plus des formes.actuelles de 
l'unique religion ; le poète et le drama- 
turge pourront y puiser une foule de su- 
jets nouveaux ; nos peintres y trouvent 
de quoi suppléer á leur chétive imagina- 
tion, et le musicien lui-même pourrait re- 
cueillir, dans le pavs de Galles, des ryth- 
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(1) Nous lisons dans l’Echo de Paris du 2 jan- 
vier 1888 : «Le mouvement littéraire et décen- 
« tralisateur breton s'affirme en ce moment de 
« particulire façon par la création d'une asso- 
« ciation bretonue, issue du dernier congrès de 
« Saint-Brieuc, cette société s'est affiliée aux 
« groupements d'Irlande, d'Ecosse et du pays de 
< (Galles. Une importante manifestation est pré- 
« parée pour 1893, elle aura lieu à Vannes et à 
«< Ploërmel. On y discutera des intérêts des peu- 
« ples de langue gaélique et de là restauration 
« des idiomes bretons. Auparavant, l*association 
« prendra part aux differentes manifestations 
« bardiques de l’année : Congrès du Feis Cecil 
« d’Irlande à Belfast, du 2 au 7 mai; réunion de 
« la ligue Gaélique, à Dublin, le 24 mai; séance du 
« Royal national Eisteddfod, du 19 au 22 juillet, 
« dans le pays de Galles; et enfin le Modou festi- 
« val celtique de higlanders écossais, qui se 
« tiendra a Obav. 

« Toutes ces associations prendront part au 
« congrès de Vannes et de Ploérmel ». 

Il y a près d'un an, [sis moderne projeta une 
Renaissance celtique et méme une restauration 
du druidisme. Nous ne savons si ce projet a été 
mis à exécution. 
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mes antiques inconnus du reste de l’Eu- 
rope. | 


Dr Maurice ADAM. 
13 janvier 1898. 


(Extrait de la Paix Universelle). 
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STUOLINE. TNCOOP QUE "BR "HI 


Le royaume du Christ, ainsi que le 
royaume de la nature sont exaciement 
représentés par l’histoire d'Abraham, 
d’Isaac et de Jacob. Deux lignées prirent 
teur origine en Abraham ; celles de 
Japhet, et de Sem. Ismaël était l’aîné, 
cela indique que le royaume de la na- 
ture, de la qualité du Père, doit existert 
en premier lieu lorsqu'une créature est 
engendrée. Le royaume de grâce vient 
ensuite, tout comme le feu existe avant 
la lumière, car il engendre la lumière et 
la lumière révèle le feu, l’accueillit en 
elle et y demeure. Comme la volonté hu- 
maine s'était assujettie au royaume de la 
nature, ce royaume présenta sa qualité 
au Dieu suprême, dans la figure de 
l’homme, jusqu’à la renaissance d’Abra- 
ham, dans lequel Esprit gt le Verbe de 
Dieu entrèrent en mouvement ; alors les 
deux figures des Principes éternels 
furent présentées au Verbe de Dieu qui 
forme tous les êtres ; la volonté rebelle 
en Ismaël, et la volonté sainte, issue de 
la puissance du Verbe inspiré, en Isaac. 
Car dans l’émotion de la qualité divine 
par laquelle Dieu fit les créatures Pamour 
et la colère de la nature se séparérent, 
pour que le mystèrede Dieu, oule monde 
invisible se manifestàt par la lutte. 

Car s’il n’y avait qu’une seule volonté, 
tous les êtres feraient une seule chose, 
mais enleur répugnance mutuelle chacun 
désire la victoire et la domination; la 
lutte qui en provient, détermine toute 
vie et toute croissance; par elle la sa- 
gesse divine se manifeste et se forme 
pour la contemplation et da joie ; car la 
joie est dans la victoire, tandis que la 
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volonté une n'est point manifeste à elle- 
même, il n’y a nijoie, ni douleur, ni bien, 
ni mal. Comme le Christ devrait naítre 
de la postérité d'Abraham, il fallait que 
l'homme corrompu, suquel il devait ve- 
nir en aide, en provint pareillement. Car 
le Christ devait être le roi où Phiérarque 
dans le royaume éternel : il fallait donc 
que ses suje s fussent des personnes dis- 
tiuctes de lui, comme les branches sont 
distinctes du tronc de l'arbre, d’où elles 
reçoivent la sève, la force el la volonté, 
afin de produire des fruits; mais comme 
les branches de son arbre s’étaient per- 
vertis, il s’introduisit en leur us pervers 
et les pénétra de sa puissance ; ainsi le 
tronc était d’instinct des branches, afin 
que les miracles de la sagesse ne cessas- 
sent point; car Dieu avait introduit son 
Verbe dans un contraire, afin de les pro- 
duire. Isaac, conçu dans l’£us du Christ, 
contenait donc l’Eus céleste, de même 
que PLus adamique d'Abraham : mais 
Ismaël naquit entièrement de l’£us cor- 
rompu d'Adam avant l'inspiration du Ver- 
be de la foi; et comme son père, il de- 
vait introduire, en une substance de foi 
le Verbe céleste dont Isaac hérita, et 
qu'Isaac devait transmettre à Ismaël 
(Jacob Boehme ; Mystérium magnum, 
XL, traduit par Ph. O...) 
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UN CROIX-ROSE JANSENISTE 

Labbé Le Camus, étant allé au désert 
de Port-Royal, écrivait ensuite à M. de 
Pontchâteau le 7 juin 1669 : « Je suis re- 
tourné aussi confus qu’édifié de votre 
Désert, et quand je vous examine tous 
lun après l’autre, je trouve que te. viel 
homme est pendu dans votre rose-cròî 
en tant que morts'en ensuive, et que chez 
moi il n'est pendu qu'en effigie et plus 
dans l’opinion du public qu’en effet ». 
(Sainte-Beuve Port-Royal. IV. p. 527.) 
Quel est ce rose-croix ? 
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LA DOCTRINE SECRETE 


SYNTHÈSE DE LA SCIENCE, DE LA RELIGION ET DE 
LA PHILOSOPHIE 


Par IL P. BLAVATSKY 


PREMIÈRE PARTIE 


Il vient de s'accomplir, dans le monde théosophique, un évènement 
qu'il est bon de mettre en la lumière qui lui convient et de lui donner 
tout l’éclat retentissant qu'il mérite. Il s’agit de l'apparition, en librairie, 
du premier volume de la traduction française de la Doctrine Secréte, 
par le commandant Courmes, auquel tous les Théosophistes de France 
devront une grande reconnaissance, étant donné que c'est grâce à sa 
grande activité et à son dévouement à notre cause si ce grand travail 
a pu être mené à bonre fin. Le volume en question (1) a été formé de 
tout ce qui a été inséré mensuellement dans notre Revue, et c'est ce 
premier fragment du Livre des Livres que nous sommes heureux d’an- 
noncer à ceux qui liront ces lignes. 

L'éloge de la Doctrine Secrèle, ce merveilleux testament légué à notre 
humanité par Me Blavalsky, n'est plus à faire; et cependant il est 
impossible de citer cet ouvrage, qui n’a aucun équivalent dans le 
monde de la Librairie, sans dire tout le bien que l'on peut en 
penser. 

Les lecteurs du Lotus bleu, qui ont eu entre les mains le numéro 
du 27 juin dernier, ont pu, en jetant un coup-d’eil sur la Table, don- 
née à dessein, de l'ensemble de l'ouvrage, se rendre compte des 
matières traitées, de leur caractère cosmogonique, et par suite de leur 
importance au point de vue de l'étude de toutes les questions qui 
doivent passionner l'homme qui pense. 

Le premier volume de la traduction française de la Doctrine Secréte, 
offert en ce moment au public, contient la première partie de la cos- 
mogénėse, celle qui a rapport à l’évolution cosmique. Elle est tirée des 
sept stances sublimes du fameux Livre de Dzyan, le plus vieux manus- 
crit du monde, appartenant à la littérature secrète des écoles d'adeptes 
du Thibet, et dont notre volume contient le texte authentique et les 
merveilleux commentaires par Mme Blavatsky. 

Tous ceux qui liront cet ouvrage pourront ne pas en accepter, à pre- 
mière lecture, les imposants enseignements, mais tous les lecteurs, 
vraiment sincères et sérieux, seront stupéñés de l’érudition renfermée 
dans ses pages et de leur valeur incomparable, au point de vue intel- 
lectuel, philosophique et scientifique. Ajoutons qu'un siècle se passera 
avant que toutes les matières contenues dans la Doctrine Secrète soient 
devenues familières à tous les é:udiants de l’occultisme. 

« Cet ensemble, a dit un écrivain anglais des plus distingués, est 
présenté avec une érudition de la nature la plus variée et la plus com- 
préhensible, grâce au grand savoir qui permet à l’auteur de deviner 
des correspondances et des parallélismes dans les endroits les plus 
dissemblables. C'est ainsi que nous trouvons la même doctrine fonda- 
mentale dans les Vedas et les Puranas, dans la Bhagavad Gita, dans 
certaines parties de la Bible, ainsi que dans les Eddas de la Scandinavie 
et jusque chez les Peaux-rouges de l'Amérique. » 


(Revue Theosophique Française) 


(1) En vente à lu Librairie de l’Art indépendant, 10, rue St-Lazare, 
Prix : 6 francs. x 
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